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Les Imperfections 
de la Représentation 

proportionnelle 

E n V a l a i s 
Parti conservateur : 

123,348 suffrages = Clfilfg députés 
et en plus les DEUX représentants au 
Conseil des Etats, soit SEPT en tout. 

Minorité : 
59,101 suffrages = 11H député 
par la faute et au grand dam des 

socialistes. 

La nouvelle ..victoire' 
conservatrice 

Nous nous sommes diverti, mardi matin, à la 
lecture du Nouvelliste et de la Patrie nous arri
vant comme une bruyante fanfare pour célébrer 
la grande victoire conservatrice de dimanche. 
Voilà des confrères et partisans politiques que la 
modestie n'étouffe pas. Les imprimeries d'Agaune, 
la St-Augustin comme la Rhodanique, tenaient 
prêts pour la circonstance leurs clichés les plus 
étourdissants. Mais quelles transes a-t-on dû 
éprouver à St-Maurice pendant la journée de 
lundi, quand cette victoire de l'épaisseur d'un 
cheveu faillit échapper tout à fait à nos majori-
tards ? 

MM. Favre et Ch. St-Maurice ne sont pas tou
jours d'accord, tant s'en faut, mais ils s'entendent 
assez bien quand ils s'en vont de compagnie la 
pioche sur l'épaule pour creuser la tombe du 
parti radical. 

C'est à cette besogne méritoire qu'ils se livrent 
encore ces jours pour la cent et unième fois au 
moins. 

Quand nos confrères s'apercevront-ils du ridi
cule de leur sotte manie ? Pourquoi s'évertuer à 
porter le parti radical en terre alors que sa pré
sence est plus nécessaire que jamais sur le plan 
de la politique valaisanne comme sur celui de la 
politique fédérale ? Qu'arriverait-il s'il s'éclipsait 
pour un temps, laissant directement aux prises 
les extrémistes de droite et les extrémistes de 
gauche? C'est pour le coup que les droitiers modé
rés souhaiteraient la résurrection du parti qu'ils 
ensevelissent avec tant de zèle et d'allégresse, au
jourd'hui. Cette façon de considérer le parti radi
cal à l'heure qu'il est est aussi déplacée dans la 
bouche des conservateurs que de s'évertuer à par
ler de corde dans la maison d'un pendu. 

Le radicalisme meurt, c'est entendu. Rien ne 
vous fera démordre de ce bobard. Mais le parti 
conservateur — aujourd'hui progressiste après 
avoir abandonné le vieil homme — que fait-il lui 
depuis des décades ? Ne meurt-il pas un peu tous 
les jours ? N'a-t-il pas abandonné un à un tout ce 
qui faisait l'essentiel de son programme conser
vateur pour se laisser successivement imposer de 
gré, ou de force, par nécessité électorale ou autre, 
les points principaux du libéralisme, alors que ce 
dernier a conservé intactes les bases fondamen
tales de sa doctrine, la tolérance, la liberté de 
conscience, l'égalité devant la loi. Les principes 
vitaux du libéralisme, on ne peut plus, on n'ose 
plus les contester en plein jour ; ils ont cependant 
des ennemis sournois et dangereux dans l'ombre. 

Si les conservateurs d'antan se retrouvaient 
brusquement dans l'arène politique actuelle, ils 
reconnaîtraient difficilement leurs successeurs. 
Pourtant quand on est conservateur, on ne doit 
pas tellement changer, à moins de renier son nom 
et ses doctrines. M. Troillet, le premier élu de di
manche, qui se réclame quelquefois de la tradition 
libérale de 1848, est-il bien le conservateur clas
sique tel que l'entend, par exemple, la Patrie va
laisanne ? Ce n'est du reste pas la propagande de 
cette dernière qui veut arrêter les progrès du 
socialisme en Valais. Il faudra bien d'autres réali
sations que l'unification doctrinale dont elle 
parle. 

Le Nouvelliste jongle avec les chiffres, mais 
devrait user de plus de discrétion en parlant de 
la montée des suffrages conservateurs dans cer
taines communes, comme à Martigny. 

Notre confrère badine en parlant de l'atroce 
crève-cœur que les radicaux auraient éprouvé en 
présence des résultats du scrutin. Le chiffre de 
suffrages obtenus dimanche par le parti radical 
est supérieur aux prévisions les plus optimistes 
basés» sur le conditions spéciales très défavora-
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District de Sierre 
Ayer 
Chalais 
Chandolin 
Ghermignon 
Chippis 
Granges 
Grimentz 
Grône 
Icogne 
Lens 
Miège 
Mollens 
Montana 
Randogne 
St-Jean 
St-Léonord 
St-Luc 
Sierre 
Venthône 
Veyras 
Vissoie 

24 
370 
12 

256 
325 
227 
7 

256 
102 
358 
66 
78 
185 
333 
48 
138 
24 
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264 
90 
44 

8 
127 
4 
91 
107 
85 
2 
91 
34 
120 
20 
26 
70 
117 
14 
49 
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433 
88 
30 
16 

8 
121 
2 
84 
106 
79 
2 
87 
34 
118 
21 
26 
60 
108 
12 
49 
8 

409 
88 
30 
14 

District d'Hérens 
Agettes 
Ayent 
Evolène 
Hérémence 
Mase 
Nax 
St-Martin 
Vernamiège 
Vex 

24 
343 
10 
33 
114 
140 
83 
2 
21 

10 
120 
9 
9 
33 
47 
30 
— 
7 

8 
105 
5 
10 
47 
49 
27 
2 
8 

District de Sion 
Arbaz 
Bramois 
Grimisuat 
Salins 
Savièse 
Sion 
Veysonnaz 

102 
91 
262 
93 
751 
1386 

— 

34 
31 
90 
36 
282 
484 
— 

34 
30 
89 
35 
251 
460 
— 

District de Conthey 
Ardon 
Chamoson 
Conthey 
Nendaz 
Vétroz 

Dist 
Bovernier 
Charrat 
Fully 
Isérables 
La Bâtiaz 
Leytron 
Martigny-B. 
Martigny-C. 
Martigny-V. 
Riddes 
Saillon 
Saxon 
Trient 

105 
33 
249 
873 
53 

34 
12 
100 
289 
19 

39 
16 
89 
363 
17 

rict de Martigny 
379 
105 
186 
184 
355 
132 
393 
195 
789 
288 
81 
498 
134 

118 
36 
66 
65 
120 
46 
137 
62 
253 
94 
35 
176 
44 

132 
46 
68 
61 
122 
50 
137 
81 
290 
107 
39 
168 
46 

District d'Entremont 
Bagnes 1833 
Bourg-St-Pierre 14 
Liddes 
Orsières 
Sembrancher 
Vollèges 

42 
67 
163 
224 
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4 
14 
24 
38 
59 
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6 
16 
24 
89 
93 
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32 
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22 
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48 
206 
16 

114 
22 
52 
58 
110 
42 
116 
49 
217 
82 
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144 
44 

510 
4 
12 
16 
30 
48 

District de St-Maurice 
Collonges 
Dorénaz 
Lvionnaz 
Finhaut 
Massongex 
Mex 
St-Maurice 
Salvan 
Vernayaz 
Vérossaz 

93 
186 
236 
228 
110 
1 

771 
151 
456 
36 

28 
62 
80 
76 
40 
— 
259 
54 
155 
12 

38 
62 
82 
76 
42 
— 
263 
60 
158 
12 

District de Monthey 
Cliampéry 
Collombey-M. 
Monthey 
Port-Valais 
St-Gingolph 
Troistorrents 
Val d'illiez 
Vionnaz 
Vouvry 

— 
145 

1025 
230 
263 
112 
1 

24 
198 
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Brigue 
Glis 
Naters 
Gondo 
Viège 
Gampel 
Loèche 
Loèche-l.-Bains 
Salquenen 

Dist 
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Rarogne Or. 
Brigue 
Viège 
Rarogne Occ. 
Loèche 

1140 
424 
883 
18 

359 
.— 
530 
18 
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8 
66 

— 
50 
346 
43 
96 
36 
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149 
300 
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127 
— 
190 
6 
68 

321 
128 
252 
6 
94 
— 
149 
4 
56 

26 
62 
72 
76 
28 
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242 
36 
134 
12 
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50 
314 
36 
76 
37 
— 
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62 
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588 
1156 
381 
1120 
335 
600 
340 
602 
207 
1397 
615 
342 
685 
536 
384 
785 
674 
1743 
396 
95 
267 

279 
1936 
1204 
1298 
455 
237 
1150 
290 
943 

612 
609 
440 
218 

2010 
5493 
446 

1172 
1720 
2933 
2257 
747 

306 
269 
1846 
506 
283 
1146 
669 
1013 
847 
264 
529 
788 
120 

4057 
300 
744 
1623 
524 
1253 

245 
378 
598 
380 
553 
189 
1715 
1135 
694 
618 

728 
999 
1644 
627 
268 

2268 
1440 
924 
754 

du Haut-Valais 
316 
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251 
6 
96 
— 
148 
6 
60 

du Haut-Valais 

2155 
1098 
1827 
192 

1462 
792 
1137 
600 
893 

6746 
3585 
9104 
14205 
7197 
7382 
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en 
c-
c3 
o-

93 
154 
46 
178 
57 
91 
68 
102 
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93 
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270 
65 
16 
46 

48 
326 
161 
218 
18 
14 
192 
32 
153 

33 
94 
65 
35 
228 
844 
34 

198 
275 
473 
385 
124 

51 
44 
308 
67 
46 
189 
115 
166 
131 
44 
85 
145 
20 

664 
50 
125 
267 
82 
208 

40 
63 
100 
63 
90 
33 
283 
195 
110 
103 

123 
173 
278 
103 
44 
379 
240 
154 
126 
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204 
380 
36 
263 
184 
223 
134 
165 
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89 
145 
50 
183 
57 
74 
57 
78 
36 
221 
93 
57 
63 
85 
60 
116 
85 
285 
66 
16 
44 

35 
313 
173 
202 
19 
14 
173 
28 
147 

- 33 
96 
65 
33 
222 
858 
30 

190 
269 
436 
329 
124 

50 
44 
297 
93 
45 
174 
111 
166 
127 
45 
74 
140 
20 

616 
50 
124 
269 
83 
206 

38 
44 
99 
63 
92 
34 
287 
188 
114 
103 

121 
166 
273 
102 
43 
378 
240 
154 
126 
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420 
62 
260 
239 
231 
123 
192 
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62 
148 
63 
110 
34 
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91 
58 
180 
90 
65 
129 
150 
331 
65 
16 
46 

61 
330 
334 
210 
132 
96 
336 
74 
159 

123 
123 
83 
44 
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930 
122 

385 
396 
865 
539 
226 

56 
87 
611 
107 
65 
313 
133 
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215 
71 
178 
272 
26 
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53 
134 
396 
150 
292 

51 
128 
138 
67 
95 
54 
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337 
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108 
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357 
208 
45 
403 
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235 
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220 
170 
158 
102 
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160 
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41 
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62 
220 
68 
216 
60 
295 
180 
110 
210 
152 
113 
305 
135 
308 
128 
16 
47 

39 
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188 
84 
75 
185 
57 
152 

107 
93 
70 
28 
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748 
121 

195 
285 
538 
402 
127 

51 
44 
307 
95 
45 
204 
114 
167 
134 
42 
95 
146 
21 

658 
55 
123 
269 
83 
208 

41 
81 
105 
63 
102 
36 
291 
191 
116 
103 

123 
163 
272 
106 
48 
381 
240 
155 
124 

282 
162 
238 
30 
267 
185 
160 
98 
119 
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76 
46 
176 
53 
23 
59 
56 
39 
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92 
56 
119 
39 
67 

- 75 
90 
293 
65 
16 
44 

79 
530 
338 
390 
149 
36 
231 
84 
289 

195 
190 
102 
64 
681 
1527 
139 

192 
359 
438 
438 
132 

52 
47 
299 
97 
48 
232 
122 
168 
167 
47 
71 
139 
20 

531 
65 
126 
273 
90 
208 

40 
63 
100 
63 
92 
36 
354 
187 
115 
103 

121 
167 
277 
102 
63 
382 
240 
154 
126 

342 
175 
272 
31 
237 
159 
219 
100 
127 
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85 
1 

157 
1 

26 
69 
6 
94 
94 
6 
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1056 
6 
13 
55 

123 
185 
640 
415 
97 
205 
111 
56 
560 

50 
284 
121 
481 
755 
1845 
34 

703 
1365 
1321 
1029 
784 

113 
606 
1082 
522 
178 
672 
936 
478 
1772 
1110 
292 
1354 
172 

323 
310 
588 
1328 
309 
113 

268 
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252 
106 
231 
27 
508 
604 
488 
72 

382 
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9 
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14 
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— 
58 
— 
352 
2 
4 
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48 
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14 
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13 
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118 
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217 
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221 
68 
356 
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35 

90 
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23 
141 
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24 
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48 
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8 
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— 
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2 
4 
18 
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365 
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56 
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426 
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16 
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91 
233 
180 
262 

31 
153 
343 
147 
51 
146 
138 
71 
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243 
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48 

72 
88 
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26 
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76 
36 
70 
2 
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24 

114 
182 
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24 
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184 
613 
116 
58 
62 
40 
18 
152 

76 
2 
8 
8 
56 
1 
1 
— 
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bles dans lesquelles nous avons dû engager la 
lutte. La certitude que nous ne pouvions nommer 
qu'un seul député et le fait qu'un de nos candi
dats d'il y a trois ans a passé dans la liste socialiste 
devait fatalement entraîner un contingent impor
tant des nôtres à favoriser de leur appoint la 
liste socialiste qui est arrivée tout près. Les chif
fres du scrutin le prouvent, car en dépit de quel
ques abstentions de citoyens désemparés par la 
non-entente des partis de gauche, ceux-ci totali
sent un nombre de voix dont l'augmentation sur 
1925 n'est proportionnellement pas inférieure à 
l'avance enregistrée à grands fracas et à grand 
coup de sornettes par les conservateurs. 

Quand le Nouvelliste écrit : 
Nous ouvrons très larges les bras à tous les citoyens 

qui rêvent d'un Valais grand et prospère, d'un Valais 
qui vogue à pleines voiles vers les réformes économi
ques et sociales. 

nous sommes bien d'accord. Nous voulons aussi 
et mieux que lui, la paix et la liberté pour tous, 
comme il dit. Mais ces réalisations pressantes, 
cette liberté pour chacun de travailler avec fruit 
et de prier comme il l'entend, nous les voulons 
vraiment transportées des colonnes du Nouvelliste 
sur le terrain solide de la pratique et des faits. 

G. 

AU JOUR LE JOUR 

Novembre 
La Toussaint : Jour des Morts... 
Tout est triste comme si la nature elle-même 

voulait apporter une note plus lugubre encore en 
ce jour du Souvenir. 

Que de gens, qui pour quelques heures délais
sent leurs travaux, et le cœur endeuillé à jamais, 
vont déposer couronnes et gerbes sur des tombes 
chères. 

En ce jour de la Toussaint, les Morts, semble-
t-il, doivent avoir si froid dans leurs tombeaux. 

Le ciel est bas et gris ; les derniers chrysan
thèmes du jardin s'effeuillent pétale après pétale 
en dégageant un acre parfum qui éveille le regret 
des choses passées, des choses qui ne sont plus. 

Le long de la route les grands peupliers tou
chent le ciel de leurs cimes effilées où s'accro
chent les nuages et se changent en gigantesques 
grenouilles. 

La Toussaint : Jour du Souvenir. 
Jour qui te changerais en ténèbres, tant sont 

lourdes à nos cœurs, tes heures angoissantes, si 
chacun n'avait au tréfond de son être l'espérance 
des jours prochains de Pâques victorieuses. 

F. ALLAINE. 

tes Elections dans le canton de Berne 
(Correspondance particulière du « Confédéré ») 

Quatre partis se disputaient — je laisserai de 
côté les communistes qui, sur près de 200,000 
électeurs, forment une minuscule troupe de 240 
farceurs — les trente-quatre sièges auxquels a 
droit le canton de Berne. Je vous ai dit déjà que 
chacun des trois grands partis — paysan, socialis
te, radical, — espérait gagner un siège et que les 
conservateurs-catholiques avaient pour espoir su
prême et suprême pensée de conserver leurs deux 
mandats. Le vaincu de la journée est le parti de 
MM. Grimm et Grospierre. Il perd un siège au 
profit du parti de MM. Minger et Gnaegi. A part 
cela, c'est, sur toute la ligne, le statu quo ante. II 
est juste de dire qu'en 1925, MM. les socialistes 
n'avaient obtenu leur douzième siège que par le 
bénéfice du plus grand quotient. Aujourd'hui, les 
campagnards améliorent leurs positions en enle
vant, de justesse, un cinquième siège. Ce demi-
échec des socialistes s'explique d'ailleurs par l'é-
tourderie commise par leur secrétaire permanent. 
Ce dernier — pauvre homme ! — avait fait impri
mer des bulletins qui n'avaient pas le format 
voulu. Malgré tous les avertissements aux prolé
taires, ouvriers et commis de bureau, plus de 
quatre cents de ces bulletins furent retrouvés 
dans les urnes de la ville de Berne et durent être 
annulés. On dit que la bévue de M. Butikofer 
pourrait bien lui coûter son fauteuil de conseiller 
national. Elle coûtera, en tout cas, à son parti une 
bagatelle de dix mille francs au moins. C'est que, 
dans notre canton, les tirages sont d'importance. 
Pour le 28 octobre, il n'a pas été imprimé moins 
de un million huit cent mille bulletins. En moyen
ne, il a été remis à chaque électeur dix bulletins... 
tous de couleur blanche mais, politiquement, de 
teintes différentes. 

Le parti radical conserve ses six sièges. Il n'est 
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pas sûr que les six anciens soient réélus, car un 
septième candidat bénéficiait du cumul : M. Moll, 
avocat à Bienne, qui a siégé autrefois déjà sous 
l ' imposante coupole du palais fédéral . J e ne crois 
pas m 'aven tu re r t rop en disant que MM. Schup-
bach et Graf — grands favoris des fonctionnaires 
— seront réélus baut la main. Les deux députés 
du Jura , MM. Billieux et Sandoz, font honneur 
au Pa r l emen t et à leur pet i t pays. Leurs électeurs 
jurassiens ne pa rdonnera ien t sans doute pas à 
leurs coreligionnaires de la par t ie a l lemande du 
canton d 'avoir « débarqué » l 'un ou l 'autre . Des 
deux autres députés sor tants , M. Spichiger, 
prés ident du par t i , et M. Balmer , je ne dirai r ien. 
Ou je dirai seulement ceci : le p remier a signé 
l 'appel en faveur de l ' initiative concernant les dé
corat ions é t rangères , le second est un brave insti
tu teur oberlandais qui, au Grand Conseil comme 
au Pa r l emen t helvét ique, imite de Conrar t le si
lence p ruden t . 

M. Jobin , docteur en droi t de l 'Université de 
Par is , et licencié en droi t de l 'Universi té de Nan
cy, figurait deux fois, de même que seize candi
dats bénévoles, sur la liste « démocrat ique-catho
lique ». Il faut, en règle générale , un certain 
courage à un député sor tant pour se mesurer seul 
avec seize co-listiers qui bénéficient tous du 
cumul, sur tout quand il y a pa rmi ceux-ci des hom
mes populaires , des préfets , des prés idents de tri
bunal ,des députés au Grand Conseil. M. Jobin a 
accepté son sort avec la plus grande t ranqui l l i té 
d 'espri t . Sans doute attend-il sans anxiété le ré
sultat du scrutin — il sera connu mercred i seule
ment — car son étoile bril le toujours avec éclat 
dans le monde catholique jurassien. Je me borne 
à no ter ici que l 'ancien champion de l 'autonomie 
du Ju ra a obtenu un plus grand nombre de voix 
que son concitoyen M. Billieux dans la cité radi
cale de Po r ren t ruy . 

E n résumé donc, le par t i des paysans, des arti
sans et des bourgeois maint ient et affirme sa su
prémat ie dans le canton de Berne . Il occupera 
une rangée de quinze fauteuils au National , tan
dis que M. le conseiller d 'Eta t Moser cont inuera 
de le représen te r au Sénat. Depuis dix ans, il t ient 
les rênes de l 'Etat (il y a au gouvernement cinq 
agrariens-art isans et qua t re radicaux) et on pré
voit qu'il ne les lâchera pas de sitôt. Puissent les 
chefs du pa r t i paysan diriger toujours leur cour
sier dans la voie du progrès et ê t re aussi bons 
hommes d 'Eta t qu ' in t rép ides cavaliers ! 

Les Elections fédérales 
Progression numérique à droite. — Arrêt de 

l'avance socialiste. 

Berne 
Les socialistes éprouven t une décept ion inat ten

due dans le plus grand canton de la Suisse. Ils 
pe rden t un siège au profi t des agrariens alors 
qu 'on s 'a t tendai t généra lement à voir la députa-
t ion agrar ienne ê t re amputée de nouveau ou au 
profi t des socialistes ou à celui des radicaux. 
Ces derniers main t iennen t leurs six sièges. 

Voici les chiffres « as t ronomiques » du scrutin 
bernois : 

Les agrar iens passent de 1,769,422 à 2,029,577, 
ce qui leur donne 15 mandats au lieu de 14. Les 
radicaux passent de 830,799 à 852,056 (6 man
dats) ; les socialistes de 1,470,984 à 1,593,229. 
Mais le quot ient é tant beaucoup plus fort, cette 
avance se t radui t pa r une réduct ion de 12 à 11 
du nombre des mandats . L 'avance des catholiques-
conservateurs du Ju ra est de 282,197 à 301,925. 
Elle suffit à main ten i r à la droi te ses deux man
dats . Quant aux communistes , ils sont environ 
270 dans tout le canton.. . 

St-Gall 
Radicaux, socialistes et conservateurs-catholi

ques se disputaient à St-Gall le siège du « démo
crate » Weber , considéré comme perdu pour ceux-
ci- Ce sont les conservateurs-catholiques qui l 'ont 
empor té . Ils rev iendront désormais sept à Be rne 
(au lieu de 6) , accompagnés de 5 radicaux (5) et 
de 3 socialistes (3). 

La déconf i ture de M. Weber renié par une par
tie de ses anciens par t isans , amènera peut-ê t re la 
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Elle fit quelques pas en avant, le bras tendu vers lui. 
— Ce que je veux dire ? reprit-elle ; que vous êtes 

toujours le même, toujours l'homme des calculs hon
teux ! Vous avez eu peur de ma mort, parce que, moi 
morte, les joyeux millions de M. Fontange vous échap
paient. Vous vous êtes dit : Si j'avais un enfant, il héri
terait de sa mère, et vous avez agi en conséquence. Vous 
voyez que je vous connais bien. Oh I ces millions, con-
tinua-t-elle avec douleur, pourquoi mon parrain a-t-il eu 
la fatale pensée de me les donner ? Il avait rêvé pour 
moi une vie éblouissante de splendeurs, et, sans le vou
loir, il m'a perdue I 

t Je n'ai plus qu'un mot à vous dire, monsieur, et j'es
père bien ne plus être obligée de vous parler si longue
ment. S'il vous prenait fantaisie de ne plus accepter 
les conditions que j'ai mises à notre vie commune, et 
de vouloir y changer quoi que ce soit, je quitterais a 
l'instant même votre maison. J'irais demander assistance 
a mon père et protection aux lois de notre pays. Je ne 
craindrais pas, dussé-je en mourir de honte et de dé
goût, de tout révéler à un juge d'instruction. Je livrerais, 
je le sais, le nom honoré et respecté de ma famille aux 

dispar i t ion totale du par t i démocra te st-gallois qui 
joua un rôle impor t an t au moment où il étai t di
rigé pa r les Curt i et les Henr i Scberer. 

Suffrages des par t is : radicaux, 273,018 
(262,243), 5 manda t s (5). Socialistes 196,540 
(164,599), 3 (3). Catholiques - conservateurs 
370,496 (362,694), 7 (6). Pa r t i démocra te et ou
vrier, 38,870 (65,700), 0 (1). Pa r t i progressiste 
démocra te , 15,633. Ces deux derniers sont les 
t ronçons rivaux de l 'ancien par t i démocra te . 

Zurich 
Les radicaux p rennen t un siège aux démocrates . 

Mais ces deux fractions cantonales siègent à Ber
ne dans le même groupe radical-démocrat ique. — 
D'au t re par t , les socialistes enlèvent aux commu
nistes le seul siège que ces derniers possédaient 
dans le canton, le siège occupé autrefois pa r l'a
gi ta teur P la t ten . 

Les catholiques zurichois font passer M. Wid-
mer, nouveau, à côté de M. Baumberger . — M. 
Weisflog, ancien dépu té , r en t re dans la députa-
tion radicale en p renan t le siège de M. Pe te r , dé
mocra te . — Le nouveau socialiste élu aux dépens 
des communistes est le camarade Gasser de Win-
te r thour . 

Fribourg 
Liste conservatr ice 139,733 ; liste radicale 

47,422 ; liste socialiste 15,883 ; liste agraire 
11,616. 

Maint ien du statu quo : cinq conservateurs et 
deux radicaux. — M. Grand, l 'homme de la peine 
de mor t , inst i tut ion divine, échoue après avoir 
siégé 26, ans, à Berne . C'est un pro tes tan t du dis
trict du Lac, M. Benninger , qui le remplace . 

Le sept ième candidat conservateur qui reste sur 
le carreau est M. Maxime Quar tenoud . 

MM. Cailler et Gross, radicaux, sont confirmés. 

Thurgovie 
Le député démocra te Lymann est remplacé par 

le socialiste Roth d 'Arbon. 
La députa t ion socialiste thurgovienne est ren

forcée d'un siège. 
Argovie 

Les députés sor tants sont réélus, soit : 4 socia
listes, 3 agrar iens, 3 conservateurs et 2 radicaux. 
Le troisième siège agraire menacé par les socia
listes n'a été main tenu que grâce à l ' apparente
ment avec les radicaux. 

Vaud 
Le total des suffrages de par t i est de 1,125,109, 

se répar t issant comme suit : Radicaux : 508,519 ; 
l ibéraux : 183,270 ; agrar iens : 148,197 ; socialis
tes : 279,667 ; communistes : 5456. 

Les radicaux conservent leurs hui t sièges : MM. 
Maillefer, Fazan, Val lo t ton-Warnery, Pilet-Golaz, 
Chamorel , P i t ton , confirmés. J. Mayor de Villar-
z e l ' e t Maurice Paschoud, de l 'Universi té de Lau
sanne, nouveaux. Les radicaux ont fortifié leu#s 
posit ions. , 

Les l ibéraux n 'on t que deux élus : MM. Bujard 
et de Murai t , confirmés. Le siège occupé jusqu'ici 
par M. de Meuron est perdu . 

Les quat re socialistes sor tants sont confirmés 
dans le rang suivant : MM. Pe r r in , Mercier, Golay 
et Masson avec très peu d 'écart . Les socialistes 
ont subi un déchet de voix. 

Les agrar iens, en revanche, enregis t rent une 
avance et gagnent un siège. Elus : MM. Wullia-
moz et S. Roulet , à Missy. 

Baie Ville 
La répar t i t ion des manda t s reste inchangée. 

Sont élus : Dr Schar, démocrate-radical ; Zgrag-
gen, chrét ien social ; Gelpke, par t i des ar t isans et 
bourgeois ; Miescher, l ibéral ; Hauser et Schnei
der, socialistes ; Welti , communis te . 

Grisons 
Radicaux, 37,500 suffrages, 2 manda t s (2). So

cialistes 18,450, 1 (0). Conservateurs , 32,500 
(46,865), 2 (3). Démocra tes , 30,700 (29,711). 1 

Bâle-Campagne 
A Bâle-Campagne, sont élus MM. Seiler, radi

cal-démocrate ; A. Ast, paysan ; Dr Blarer , nou
veau-conservateur (élu à la place du conseiller na
t ional Stohler, radical-démocrate) ; J. Surbeck 
(Binningen) , sor tant , socialiste. 

sarcasmes du monde ; mais je vous aurais démasqué, 
et j'applaudirais au scandale qui vous frapperais et mon
trerait à tous ce qu'est et ce que vaut le magnifique M. 
de Borsenne. » 

Après ces paroles, elle redressa sa belle tête si noble 
et, lentement, elle sortit du salon. 

M. de Borsenne n'essaya même pas de la retenir. Il 
était atterré. 

Cette fois, pourtant, il n'avait pas menti. Ce qu'il avait 
dit à sa femme était bien l'expression de sa pensée. II 
l'aimait. Un amour insensé s'était emparé de lui ; il 
avait grandi en quelques jours, et depuis un mois il le 
tourmentait comme la plus violente passion. 

Ce qui faisait son désespoir à cet homme, qui pendant 
toute sa vie, n'avait rien admiré, rien respecté, rien 
aimé, c'est que sa femme, si digne de son admiration 
et de son respect, le méprisait et ne lui faisait jamais 
la moindre concession. 

Nous ne disons pas qu'il était à plaindre, il faut sa
voir garder sa pitié pour les infortunes imméritées, mais 
il souffrait véritablement. 

Au bout de quelques jours, il comprit qu'il était temps 
de réagir énergiquement contre ses impressions nouvelles 
et il se lança avec plus de rage que jamais au milieu 
du tumulte et des agitations malsaines de la vie pari
sienne. 

Il fréquenta plus assidûment les cercles dont il fai
sait partie et où l'on jouait gros jeu. On le revit a. 
l'Opéra, au foyer de la danse, et on ne tarda pas à dé
signer une certaine demoiselle Clara, dite Brin-d'Azur, 
comme étant devenue la sultane favorite de M. de Bor
senne. 

Genève 
Sont élus : MM. Rocbaix et Lachenal , radicaux. 

— Maunoir et Jules Micheli (nouveau) , l ibéraux. 
— Logoz, udéiste. — Gottre t , indépendant . — 
Nicole, Dicker (nouveau) et Rosselet, socialistes. 
— M. Naine échoue. 

Au T e s s i n , c'est M. Canevascini qui passe 
avant M. Zeli pour le siège socialiste. 

Pa r la per te de Zurich, les communistes sont 
réduits de trois à deux. Ils ne pour ron t plus cons
t i tuer un « groupe » (trois au min imum) . 

Les socialistes gagnent trois mandats : à Zurich, 
en Thurgovie (pris aux démocra tes) , et aux 
Grisons, aux dépens des conservateurs-catholiques. 
Mais ils en perdent deux : à Berne (enlevé par les 
agrariens) et à Schwyz, enlevé par les conserva
teurs-catholiques. Gain net de un manda t . 

Les gens de la « poli t ique sociale » sont ceux 
qui pe rden t le plus, p ropor t ionne l lement à leurs 
forces : deux sièges sur cinq (un en Thurgovie et 
un à St-Gall). 

Les « sans par t i « restent deux : l 'Udéiste ge
nevois Logoz et un « évangéliste » zurichois. 

Les agrariens pe rden t deux sièges (Zurich et 
Schwyz), mais en gagnent deux, un à Berne aux 
dépens des socialistes et un dans le canton de 
Vaud, aux dépens des l ibéraux. 

Les radicaux gagnent un siège (Schwyz) et en 
pe rden t deux (Bâle-Campagne et Valais). Pe r t e 
de un. 

Les l ibéraux pe rden t un siège (Vaud) . 
Les conservateurs-catholiques pe rden t un siège 

(Grisons), mais en enlèvent cinq ailleurs : Valais, 
Bâle-Campagne, Zurich, Schwyz, St-Gall. Gain net 
de qua t re . Ce sont les t r iompha teurs de la jour
née. M. Musy est dans la joie. 

La nouvelle Chambre 
Le nouveau Conseil nat ional sera composé de : 

radicaux 58 (59), conservateurs-catholiques 46 
(42) ; socialistes 50 (49) ; agrar iens 31 (31) ; 
l ibéraux 6 (7) ; pol i t ique sociale 3 (5) : commu
nistes 2 (3) ; sans par t i 2 (2). 

Schaffhouse. — Le Dr Bolli, radical ,sortant, 
réélu par 6180 voix. M. Winzeler, par t i paysan, 
nouveau, élu par 6190 voix. 

Thurgovie. — M. Bôhi, radical , sor tant , réélu 
par 17,695 voix ; M. Schmid, du par t i des paysans, 
sortant , réélu par 17,545. 

Schivyz. — MM. Ochsner et Suter, conserva
teurs, sont réélus. 

Zurich. — Le Dr Wetts tein, démocrate , sortant, 
réélu par 60,445 voix : le Dr Keller, radical, sor
tant , réélu par 60,066 voix. M. Baumann, socia
liste, a obtenu 43,575 voix. 

Appenzell (Rhodes-Extérieures). — M. Bau
mann, landamman, sor tant , radical, réélu par 
6428 voix. 

Argovie. — M. Isler, radical, sortant , réélu par 
30,715 voix et le Dr Keller .radical, sortant , réélu 
par 31,102 voix. 

Lucerne. — Sont réélus : MM. Winiger et Sie-
grist, catholiques conservateurs sor tants . 

Soleure. — MM. Dietschi et Schœpfer, radi
caux, sont réélus. 

VALAIS 
Elections fédérales. — Des erreurs ont été 

commises dans les premiers chiffres publiés lundi, 
no tamment pour les communes de Collonges et de 
Vétroz. Nos lecteurs voudront bien nous excuser. 

Nous recevons des correspondances concernant 
quelques propos et gestes répréhensibles signalés 
dans les communes. Comme ces faits n ' auront pas 
eu de suites graves et qu'ils sont facilement expli
cables par la surexci tat ion passagère du milieu 
ambiant , nous ne croyons pas devoir les étaler ici. 
Nos cor respondants nous comprendron t . 

Conseil des Etats 
Valais, Vaud, Genève et maints cantons de la 

Suisse a l lemande élisaient d imanche leur pa i re de 
députés au Conseil des Eta ts en même temps que 
les représentants au Conseil na t ional . Le fait le 
plus impor tan t qui se dégage de ces élections « sé
natoriales » t rad i t ionne l lement assez calmes est la 
complète él iminat ion de la r ep résen ta t ion socia
liste. 

P e n d a n t la dernière législature, deux socialistes 
siégeaient au Conseil des Eta t s . M. Wulschleger 
avait été élu en 1925, à Bâle-Ville, en remplace
ment d 'un radical , ensuite du défaut d ' en ten te des 
par t i s bourgeois. Cet te en t en te s'est ré tabl ie cette 
année sur le nom de M. T h a l m a n n , radical , qui 
l'a empor té d imanche sur le dépu té sor tant socia
liste. — Genève étai t r ep ré sen t ée depuis 1922 par 
MM. Moriaud et Burk l in , le p r e m i e r radical , le 
secons socialiste, sous le signe de l 'action conju
guée. L ' isolement auquel le d ic t a t eu r Nicole a con
t ra int le par t i socialiste a fait p e r d r e au camarade 
modéré Burkl in le siège qu'il occupai t honorable
ment à Berne depuis six ans. Détes tab le poli t ique 
nicolinienne, doivent se dire les sacrifiés Burkl in 
et Albert Naine. 

Après le scrut in du 28 oc tobre , le Conseil des 
Etats se t rouve composé d e 20 rad icaux , 18 con
servateurs , un l ibéral, 3 paysans , un membre du 
groupe de pol i t ique sociale et un udéis te (variété 
de conservateur genevois) . On compte six députés 
nouveaux : Meyer (Uri) , T h a l m a n n (Bâle) , Win
zeler (Schaffhouse), Bostiet (Vaud) , Naef (Ge
nève) et Evéquoz (Valais) . 

Uri. — M. Walker , «catholique-conservateur, 
sortant , est réélu par 3011 v o i x . M. Is idore Meyer, 
l andamman, conservateur , n o u v e a u , élu pa r 2918 
voix. 

Bâle-Campagne. — M. Gtis tave Schneider , ra
dical, sor tant , est réélu pa r 7596 voix, contre un 
socialiste. 

Bâle-Ville. — M. Thabtnann, radical , nouveau, 
élu pa r 11,469 voix. M. Wulschleger , sor tant , a 
obtenu 9644 voix. 

Résultats définitifs pour le Valais : 

Liste conservatrice 123,337 
Liste libérale-radicale 34,483 
Liste socialiste 24,438 

Sont élus: MM. Petr ig , par 22,432 voix; Escher, 
21,879 ; Troil let , 24,558 ; Germanier , 20,519 : 
Kuntschen 22,714 ; Cri t t in, 10,216. MM. Couche-
pin et Spahr, conseillers na t ionaux sortants , ont 
obtenu respect ivement 8996 et 9473 voix . 

Les socialistes font : MM. Dellberg 8154 voix : 
Charvoz 8179, Wal ter 7026. 

Seconde répar t i t ion : Quot ient conservateur, 
24,667 ; quot ient socialiste, 24,438 ; différence, 
229 suffrages, soit 38 listes. 

Les deux députés aux Etats ont obtenu : MM. 
Barman 22,257, Evéquoz 21,393 voix. 

Au moins, pendant qu'il cherchait à s'étourdir en me
nant une vie déréglée, Mme de Borsenne, débarrassée 
de sa présence, retrouvait peu à peu la tranquillité qui 
lui était nécessaire. Elle s'était dit : 

— Je veux vivre I 
Et, en effet, la pauvre désolét;, naguère encore si fai

ble et si languissante, se reprenait à la vie. Avec le cou
rage, les forces lui revenaient -et avec elles la fraîcheur 
de sa jeunesse, le carmin de ses joues et une certaine 
vivacité pleine de charme. 

Mme de Précourt voyait sa. fille renaître, pour ainsi 
dire, jour par jour ; elle s'étooUMÙt de ce changement si 
brusquement opéré : Mme de Borsenne lui avoua la vé
rité. 

Quant au baron, qui avait vieilli de dix ans depuis 
le mariage de Jeanne, il rajeunissait an fur et à mesure 
que la santé de la jeune femme s'améliorait. 

Plusieurs mois s'écoulèrent. Le moment de la déli
vrance de Mme de Borsenne approchait. Elle avait con
fectionné de ses propres m:tins la layette du nouveau-
né. Elle avait ressenti ,en fabriquant ces petits vête
ments d'enfants, une joie tyu'e'lle n'avait pas éprouvée 
depuis bien longtemps. 

— Monsieur, dit-elle un soir à son mari, le jour de 
mon accouchement va arriver ; mon intention est d'aller 
dès demain m'installer chez mon père. 

— Chez votre père t N' Mes-vcus donc pas bien ici ? 
Avez-vous peur d'y manquier de qaelque chose ? 

— Non, monsieur, mais je v>eux avoir ma mère près 
de moi. 

— Pour une semblable itirconstance, Mme de Précourt 
daignera bien venir chez vous. 

Prêts à court terme aux paysans. — La 
Confédérat ion vient donc de fixer la répart i t ion 
entre les cantons, du crédit de hui t millions prévu 
pour des avances à court t e rme aux paysans dont 
la situation est désespérée. 

Notre canton se t rouve être celui qui recevra 
le plus après le canton de Berne , en touchant 
fr. 760,306. 

Il reste à savoir ma in tenan t comment le Conseil 
d 'Etat va répar t i r cette manne fédérale en cette 
pér iode mouvementée d'élections communales et 
cantonales ? 

Espérons que la pol i t ique n ' en t re ra pas en jeu. 

Il nous semble que les offices des poursui tes se
raient le mieux à même de r eme t t r e une liste 
complète de ceux qui devra ient bénéficier de ces 
prêts , ceci sous réserve na tu re l l ement d 'un con
trôle sérieux fait par une commission impart iale 
et indépendante car, sauf e r reur , tous les prépo
sés aux poursui tes appa r t i ennen t au par t i conser^ 
vateur, une certaine par t ie en sont même des 
chefs et malgré tout leur bon vouloir ils pour
raient bien être influencés en faveur de tel ou tel 
de leurs amis pol i t iques. 

Ensuite devrai t en t re r en ligne de compte les 
peti ts paysans, chargés de famille, et dont l 'Etat 
doit connaî t re la s i tuat ion en je tant un coup d'oeil 
sur les déclarat ions de dettes qui lui sont faites an
nuel lement . 

En tout état de cause ,les condit ions et le mode 
de répar t i t ion qui auront été ar rê tés devraient 
ê t re rendus publics afin que chacun puisse se ren
dre compte de l 'emploi de ces fonds et du nombre 

•— Ma mère ne viendra pas, monsieur. 
— Toujours à cause de moi. Eh bien ! je m'en irai ; 

je ferai un voyage, et je ne reviendrai que lorsque vous 
m'aurez écrit ou fait écrire : « Venez >. 

— Non, monsieur, non ; je ne veux pas déranger vos 
habitudes. D'ailleurs, toutes mes dispositions sont prises 
et je ne changerai rien à ce que j'ai décidé. 

Il savait de quelle force était la volonté de la jeune 
femme II n'insista plus. 

Mme de Borsenne alla donc s'installer chez son père, 
et c'est là que quelques jours plus tard elle mit au 
monde un fils. 

L'enfant fut immédiatement confié à une nourrice sur 
lieu, qui avait été choisie par les soins du docteur H.. 

M. de Borsenne vint presque chaque jour rue Le Pele-
tier prendre des nouvelles de sa femme ; il demanda plu
sieurs fois à la voir, mais la jeune mère refusa abso
lument de le recevoir. 

On ne put, cependant, ne pas lui montrer l'enfant. Il 
l'embrassa et parut très satisfait de le voir bien cons
titué et plein de santé. 

Il avait un mois lorsqu'on le baptisa. 
Il reçut les prénoms de Jean-Eugène-Edmond. M. de 

Précourt fut son parrain et Mme la comtesse Eugénie 
de Langrelle, sœur de M. de Borsenne, sa marraine. 

— Je sens que j'aime et que j'aimerai beaucoup cet 
enfant, dit un jour Mme de Borsenne à sa mère ; que 
serait-ce donc s'il était né de l'union intime de deux 
âmes ?... 

Nous ne voudrions pas affirmer qu'en parlant ainsi 
elle ne pensait point à Georges Lambert. 

(A $iUvre). 
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des exploi tat ions. Le facteur pr incipal qui a fait 
que not re canton est un des plus grands bénéfi
ciaires, doit ê t re re tenu et les prêts devront ê t re 
accordés aux peti tes , même toutes peti tes exploi
tations plutôt qu 'aux grandes . X. 

DÉCISIONS DU CONSEIL D'ÉTAT 
Route forestière. — Le Conseil d 'Eta t approuve 

le projet de correct ion de la route forest ière de 
la Grand Jeur , présenté par les communes de 
Mart igny-\ i l le et Mart igny-Bourg, et il met les 
travaux qui y sont prévus et qui sont devises à 
fr. 27,500 au bénéfice d 'une subvent ion de 20 % 
des dépenses effectives, jusqu 'au maximum de 
5500 fr. 

Plans homologués. — Il bomologue les plans 
présentés : 

1. pa r la S. A. La Lonza, concernant : 
a) la construct ion d 'une fabrique de n i t ra te 

de soude ; 
b) la construct ion d 'une usine hydro-électri

que uti l isant les eaux de la Gamsa, au 
lieu dit « Riedji » ; 

2. par MM. Béra rd et Cie, à Sierre, concernant 
la construct ion d 'une fabrique de p lâ t re à 
Granges-gare. 

Caisse d'assurance-infantile. — Toutes les con
ditions légales é tant remplies, le Conseil d 'Etat 
met la caisse d 'assurance infanti le en cas de mala
die de Mex, r endue obligatoire pour tous les en
fants qui f réquenten t les écoles pr imaires de la 
commune, au bénéfice des subsides prévus à l'ar
ticle 3 du décret du 15 mai 1922 concernant le 
subvent ionnement des caisses d 'assurance infan
tile. 

Médecin. — M. le Dr Jacob Steiner, de Kalt-
brunn, canton de St-Gall, ancien conseiller natio
nal, po r teur du diplôme fédéral , est autorisé à 
exercer l 'ar t médical dans le canton. 

Sages-femmes. — Mlles Emilie Mayor, à Bra-
mois, et Marguer i te Oberhauser , à Champéry . 
sages-femmes diplômées de la Matern i té de Ge
nève, sont autorisées à p ra t iquer leur profession 
dans le canton . 

Agent de l'Office de Poursuites de Sierre. — 
M. Salamin Luc, fils de Joseph, domicil ié à Vey-
ras, est autorisé à fonct ionner comme agent de 
l'Office des poursui tes et faillites de Sierre en 
conformité de l 'art icle 7 de la loi du 26 mai 1891. 

Le « Nouvelliste » et les chiffres. — Le 
Nouvelliste ne t rouve pas assez de qualificatifs 
pour célébrer la g r r r a n d e « victoire » conserva
trice de d imanche . Il écrit en t re autres , en par lant 
du par t i radical : « Il pe rd un te r ra in considéra
ble dans des centres comme Martigny, etc., alors 
que le pa r t i conservateur monte , faisant grande 
figure ! » 

Tu parles ! 
Comme il n 'y a que les chiffres qui comptent , 

voici la comparaison des chiffres de 1925 et 1928 
pour Martigny : 

Martigny-Ville 1925 : Rad. 319 listes, cons 145, 
soc. 47. — 1928 : Rad. 304, cons. 137, soc. 126. 

Martigny-Bourg 1925 : Rad. 160, cons. 102, 
soc. 52. — 1928 : Rad. 156, cons. 115, soc. 62. 

A Martigny-Ville, personne ne s'est dérangé 
pour aller chercher des électeurs alors qu'il y en 
en avait encore plus de 100 qui sont restés à la 
maison. Il étai t facile au par t i radical , en quel
ques minutes , d 'en amener encore un joli nombre 
et de dépasser le chiffre de 1925. 

Il n'y a pas de quoi tant piail ler lorsque son 
parti a le même chiffre qu'il y a vingt ans ! 

Le Nouvelliste ferait mieux de s 'occuper de son 
parti qui n 'est pas précisément en si br i l lante pos 
ture dans les centres en question. 

S i - M a u r i c e . — Une bonne nouvelle. — Voici 
déjà novembre , et, si ce mois est avant-coureur 
des frimas, il nous ramène également les t radi
tionnels lotos et, pour son bonheur , la popula t ion 
de St-Maurice et des environs, pour ra se rendre 
dimanche à l 'Hôtel de la Dent du Midi, à celui 
de la Société de Musique l 'Agaunoise. Qu 'on se 
le dise et redise. 

Mise a u p o i n t . — Au cours de la dernière 
campagne électorale, des échos répandus par la 
presse conservatr ice, heureuse de déna tu re r les 
faits et gestes des adversaires , ont fait reprocher 
à M. Charvoz d 'avoir imposé l ' insert ion au Con
fédéré de certains discours prononcés par lui au 
Grand Conseil. Le rédacteur soussigné déclare 
(pie ce n 'est pas le cas, qu'il n 'a été l 'objet d'au
cune pression de la pa r t de M. Charvoz et que 
c'est le soussigné qui lui a demandé l 'autorisat ion 
de publier ces discours. 

M. GABBUD, rédacteur. 

Le dormeur crut avoir la berlue. Se réveiller à Marti
gny après avoir pris le chemin de Lourtier plusieurs 
heures auparavant, voilà, certes, une aventure qui tenait 
du prodige 1 

Comme l'on croit encore aux miracles dans la vallée, 
Candide est persuadé qu'il a été victime d'une « dia
blerie ». 

(c Conteur vaudois »). ALPHONSE MEX. 

Pays de miracles 1 
Candide de Lourtier avait la fâcheuse habitude de 

s'endormir sur son char, chaque fois qu'il rentrait tar
divement de voyage. La mule, brave bête, ramenait gen
timent son maître à la porte du logis. L'homme comp
tait là-dessus et ne s'en faisait pas. 

Cependant, une fois, ce mode de faire valut au brave 
Candide une aventure que l'on commente discrètement 
dans le village. Très brièvement, la voici : 

Rentrant de Martigny avec un chargement de vin et 
de provisions, le montagnard s'était endormi sur son 
siège. Le corps adossé contre des sacs de farine et des 
tonneaux de fendant, les bras ballants, rênes au vent, 
il ronflait comme un juste. L'animal connaissait sa 
route ; il arriva sans encombre au bourg de Sembran-
cher où bifurque la vallée. Là, voyant que le conducteur 
était dans les bras de Morphée, des loustics prirent la 
mule par la bride et retournèrent l'attelage dans la di
rection de Martigny. 

La bonne bête, docilement, refit en sens inverse le 
trajet accompli. A son retour à la ville, elle s'arrêta sur 
la grand'place, au bord du trottoir, face au café, devant 
«ne auge vide. 

C'est là qu'après avoir rêvé longtemps de messes, de 
processions, d'élections communales et de combats de 
reines, Candide s'éveilla aux premières lueurs de l'aube 
grise. 

MARTIGNY 

ETAT-CIVIL DE MARTIGNY 
Naissances 

Favre Frédéric, Ville ; — Canta Jean-Baptiste, Ville ; 
— Vouilloz Louis-Marius, Ravoire ; — Cretton Roland-
Jean-Maurice, Ville ; — Giroud Michel-Eugène, Bourg ; 
— Vogel Yvette-Marie, Ville ; — Lonfat Jeanne-Yvette, 
Bâtiaz. 

Mariages 
Closuit Charles et Tornay Ida, Bâtiaz ; — Vouilloz 

Eugène et Remonda Hélène, la Verrerie. 
Décès 

Richermo Joseph, né en 1868, Charrat ; — Magnin 
Xavier, 1866, Charrat ; — Jacquerioz Maurice, 1863, Bor-
geaud ; — Dorsaz Maurice, 1883, Bourg. 

Cours scolaires de répétition. 
Les jeunes gens astreints à suivre les cours de répéti

tion aux écoles primaires sont informés que l'ouverture 
de ceux-ci est fixée au mercredi 31 octobre 1928, à 18 h. 
à l'Hôtel de Ville, salle No 19. L'Administration. 

EN SUISSE 
Le recul du vignoble vaudois 

D'après les stat ist iques, c'est en 1890 que le 
vignoble vaudois a a t te int sa plus grande surface, 
soit 6632 hectares . Elle n 'avai t cessé, jusque-là, 
d 'augmenter d 'année en année . Elle s'abaisse dès 
lors avec une cer ta ine régular i té . Il y a déjà 159 
hectares de moins en 1891. Cependant , jusqu'en 
1907, la différence reste à peine sensible. Dès 
lors, elle s'accuse for tement , en tombant de 500 
ha. en 4 ans. Nous avons, en 1911, un total de 
5852 ha. et en 1916, 5000 ha. Enfin, en 1918, la 
superficie totale du vignoble vaudois est évaluée 
à 4500 ha. 

Une question se pose tout na ture l lement . Après 
avoir pe rdu en t ren te ans 2000 ha., le vignoble 
continuera-t-il à d iminuer dans de pareilles pro
port ions ? D 'une façon générale , on ne le croit 
pas. En effet, le recul s'est opéré seulement dans 
les régions où une aut re cul ture étai t possible. 
Tout ce qui est abrupt , accidenté, en terra ins ri
ches et profonds, mais t rop compact pour d'au
tres plantes, ne risque pas de voir d ispara î t re le 
cep qui s'y plaî t . Il y a certaines limites en-des
sous desquelles on ne tombera pas. Ce qui reste, 
c'est le cœur du vignoble sélectionné de force, 
malgré bien des résistances et des regrets . Le can
ton de Vaud gardera donc son impor tance au 
point de vue viticole, et pour ra toujours ê tre fier 
de ses vins. 

Votations cantonales 
En vota t ion cantonale , Bâle-Ville a repoussé 

dimanche par 14,126 voix contre 12,429, la pro
posit ion d 'a l louer un crédit de 400,000 fr. pour 
l 'agrandissement de la clinique denta i re popu
laire. A par t les l ibéraux et les paysans qui s'é
taient prononcés pour le rejet de cette proposi
tion, tous les autres part is avaient pris position en 
sa faveur. 

— A Genève, la loi concernant le groupement 
des votat ions a été acceptée par 17,166 voix con
tre 342. 

Au consulat suisse d'Agram 
Des inconnus ont péné t ré de nui t par effrac

tion dans le consulat de Suisse à Agram, où ils ont 
tenté de f rac turer le coffre-fort. Ils ont dû se 
contenter de cinq mille dinars trouvés dans un 
tiroir du bureau . Les cambrioleurs ont pris la 
fuite après avoir fouillé une armoire . La police 
a ouvert une enquête . 

cherchent pas cette réputa t ion . Il leur suffit de 
savoir que par leurs achats réguliers, peti ts ou 
grands, elles sout iennent l ' industrie suisse, et 
qu'elles cont r ibuent ainsi à la prospér i té de leur 
pays. M. L. 

Il suffit de peu de chose pour servir 
sa patrie ! 

Les femmes savent admirab lement réaliser une 
foule de pet i tes économies et t i rer par t i de tout 
au monde . Les femmes suisses s'y en tendent mieux 
que personne, au grand avantage de leurs famil
les. La p lupar t des ménagères doivent en effet 
économiser pa r tou t où elles en t rouvent l'occa
sion, car le coût de la vie reste malheureusement 
encore fort élevé. Tout achat, si insignifiant qu'il 
puisse pa ra î t r e , doit ê t re longuement médi té . La 
clientèle féminine considère volontiers la quali té 
de l 'art icle. Elle sait pa r expér ience que les objets 
d'usage quot idien doivent ê t re de la meil leure 
fabrication. Et puisque les femmes assurent elles-
mêmes la p lupar t des achats, le jugement qu'elles 
por ten t sur la quali té des articles offre un inté
rêt tout par t icul ier . 

Demandez aux femmes suisses d 'acheter des ar
ticles de notre industrie, et vous verrez qu'elles 
vous en tendron t . Sans doute n'y sont-elles pas 
toujours poussées par l 'amour du pays, mais il 
est incontestable que ce sent iment joue pour elles 
un rôle impor tan t . Quoi qu'il en soit, le facteur 
décisif de leur a t t i tude est que les produi ts suisses 
offrent une sérieuse garant ie de quali té . Enfin, 
on sait que la na tu re féminine se dist ingue par 
sa fidélité aux petites comme aux grandes causes. 
Elle n ' abandonne pas ce dont elle a une fois 
éprouvé l 'excellence. 

Nous avons ra rement l 'occasion, nous autres 
femmes, de témoigner avec éclat no t re amour et 
not re fidélité envers la pat r ie . Nous savons cepen
dant lui manifester not re a t tachement de mille 
manières plus modestes. L 'histoire nat ionale n 'en 
garde certes aucune t race , mais les femmes ne re-

NOUVELLES DE L'ETRANGER 

L'inauguration du monument Combes 
Les journaux ayant mis en cause l 'évêque de 

La Rochelle à propos de l ' incident sanglant de 
Pons (Charente Infér ieure) , le pré la t publie une 
note dans laquelle il rappel le ses protestat ions 
contre l 'érect ion d'un monumen t à Emile Combes, 
disant d 'au t re pa r t qu 'aucun groupement catho
lique n 'é ta i t à Pons et qu'il avait dissuadé les 
chefs catholiques d 'organiser une réunion de pro
testat ion dans cet te , ville. 

.. Le Pa rque t de Saintes est r en t ré de Pons , lundi 
après avoir passé la nui t à in ter roger les 46 per
sonnes arrê tées . Sept arrestat ions seulement ont 
été maintenues . Les manifestants sont tous des 
camelots du roi et habi tent la Vendée, Bordeaux, 
Angoulème, Poi t iers , quelques-uns la Charente 
Infér ieure . 

Cont ra i rement à ce qui a été déclaré, aucun des 
46 manifestants arrêtés ne por ta ien t d 'armes. Cer
tains ont avoué qu'ils é taient venus dans l ' inten
tion de pro tes te r pa r la paro le , mais non pour en
dommager le monument . Ils ont tous déclaré 
qu'ils avaient agi isolérnent et n 'avaient pas obéi 
à un mot d 'o rdre . 

D 'au t re par t , une informat ion a été ouverte 
pour homicide contre le garde Cazet de la garde 
républicaine, venant de La Rochelle, qui t ira sur 
les manifestants et tua Guiraud. 

Ce pauvre Cazet avait préa lablement été roué de 
coups pa r les manifestants . 

—• L 'enquête du pa rque t de Saintes a établi 
que tous les manifestants de Pons font par t ie de 
la Ligue d 'Action française et aucun de la jeu
nesse cathol ique. 

On a décidé de remplacer le buste mutilé 
d 'Emile Combes. 

, Les obsèques de M. Jean Guiraud auront lieu 
dans l'église Notre-Dame, à Rochefort . La céré
monie religieuse a été autorisée par l 'évêque de 
la Rochelle du fait que M. Guiraud, qui était ex
communié comme par t i san de l 'Action française, 
avait pu recevoir les derniers sacrements avant 
d 'expirer . Les dir igeants de la section de Roche-
fort de l'A. F . ont pris l 'engagement d 'honneur 
devant le sous-préfet de cette ville que les obsè
ques de leur camarade ne donneron t lieu à aucune 
manifestat ion. 

. •- En prévision d ' incidents à l 'occasion des obsè
ques de M. Jean Guiraud, des mesures sérieuses 
sont prises. La famille Guiraud se refuse à toute 
déclara t ion, se bo rnan t à expr imer sa douleur et 
à protes ter contre le geste, insuffisamment motivé 
sfclon elle, du garde Cazet. 

Une manifestation hostile à M. Herriot 
à Lyon 

'. Lundi soir, au moment où M. Her r io t ouvrai t 
la séance au Conseil municipal , un des assistants 
qui se t rouvai t sur les gradins réservés au public 
se leva et faisant allusion aux incidents de Pons , 
proféra des propos outrageants pour le ministre 
de l ' Instruct ion publ ique. Ce fut le signal d 'une 
bagarre . 

M. Her r io t suspendit la séance et fit mon te r les 
agents en réserve dans la cour de l 'hôtel de ville 
qui s 'employèrent à refouler les manifestants . 
Quelques conseillers munic ipaux escaladèrent les 
gradins pour p rê t e r main forte, mais les manifes
tants furent enfin expulsés. 

Trois d 'en t re eux opt été arrêtés pour outrage 
au magistrat . 

Au cours de la bagarre , quelques vitres ont été 
brisées dans la salle des séances. Le p rocureur de 
la républ ique et le substi tut se sont rendus à l'hô
tel de ville. 

Après l 'expulsion des manifestants de la salle 
du Conseil, ces énergumènes cont inuèrent à ba
tailler dans les environs du bâ t iment où se pro
duisit une violente bagarre en t re la police et les 
manifestants. Plusieurs arres ta t ions ont été opé
rées ; mais elles n 'on t pas été main tenues . 

Les trois manifestants écroués sont des indus
triels ; tous trois sont ligueurs de l 'Act ion Fran
çaise. 

A l 'unanimité , le Conseil municipal a voté une 
motion flétrissant les procédés de violence et les 
injures des pe r tu rba teurs et expr imant à M. Her
riot leur sympathie . 

Les inondations en Italie 
. Les eaux de l'Oglio son toujours en crue. Le 
quai Lungo Lago, à Iseo, est complè tement sub
mergé et l 'eau menace d 'envahir les routes voi
sines. 

A Ivrea, un autocar postal occupé par quinze 
personnes, a été surpris en pleine route près de 
la ville pa r le débordement des eaux de la Dora. 
Les passagers ont passé plus d 'une heure dans une 
péril leuse si tuation, juchés sur le toit de la voi
ture . Ils furent délivrés pa r les pompiers . 

L'affaire Sacco et Vanzetti 
On mande de New-York au Daily News : 
Le gouverneur Ful ler , du Massachusetts, qui 

refusa d ' en tendre le dern ier appel en faveur de 
Sacco et Vanzet t i , sera aujourd 'hui mis en pos
session d 'une déposit ion faite sous serment et si
gnée par F ronk Sylva ,a t tes tant que Vanzet t i ne 
pr i t aucune pa r t dans l 'affaire de Bridge Water . 
James Med, chef d 'une bande de brigands, admet 
avoir p répa ré le coup et ment ionne les noms des 
trois individus qu'il désigna pour commet t re le 
crime. 

Çà et là 
•*• Six fonctionnaires persans ont été tués alors 

qu'ils tenta ient de désarmer des tr ibus arabes. Des 
t roupes sont intervenues pour rétabl i r Tordre. 

Ces désordres ont été provoqués par le mécon
tentement causé parmi les tr ibus pa r les réformes 
affectant le por t du costume t radi t ionnel . 

* Le Zeppelin est sur le « chemin » du re tour 
d 'Amérique. On croit qu'il pour ra a t te indre 
Fr iedr ichshafen jeudi mat in . 

•#• M. Tard ieu a inauguré , en présence de son 
collègue i talien M. Giurat i , la nouvelle voie ferrée 
Nice-Coni, qui a 63 km. de longueur. 

Le minis t re français des t ravaux publics a pro
noncé un discours dans lequel il s'est félicité de 
l 'aboutissement du projet conçu en 1891, mais 
que le manque de confiance mutuel le puis la 
guerre avaient re ta rdé . 

* P ie r re Rey, surnommé le Landru marseillais, 
qui avait é tranglé plusieurs femmes, est mor t 
mardi dans sa prison. 

Rey ne s 'alimentait ,depuis son incarcérat ion, 
qu'avec un peu de lait et de la l imonade. Il devait 
cette semaine, ê t re examiné au point de vue men
tal par trois spécialistes. 

#• Trois religieuses on t été brûlées à Hull , pro
vince de Québec, et une aut re blessée dans un in
cendie qui a éclaté dans un couvent . 

•#• Les manifestants arrêtés au cours de la mani
festation de Vincennes, près Par is , et avant les 
obsèques des ouvriers ont été condamnés à des 
amendes. 

Du Caire au Cap en quarante-cinq jours 
Le voyage, par te r re , du Caire au Cap, peut , 

depuis l 'an passé, ê t re en t iè rement accompli par 
train, bateau et automobile . Souvenohs-nous qu'il 
fut pour la première fois réalisé par le capitaine 
Grogan, à la fin du siècle passé. Il représente le 
joli ruban de 12,040 ki lomètres en nombre rond. 
Du Caire à Redjaf, le trajet faisant passer, grosso 
modo, du 30me degré au 5me degré de la t i tude 
nord, peut ê t re effectué en t iè rement pa r voie 
d'eau en r emontan t le Nil. Il existe une var iante 
par rail allant de Ouadi Halfi à Abou Hamed ou, 
beaucoup plus au sud, jusqu'à Kosti , via Berber 
et Khar toum. 

De Redjaf à Nimoulé, on devait jadis faire le 
trajet à pied avec des por teurs . Actuel lement , un 
service d 'automobiles, organisé pa r le Congo bel
ge, conduit de Redjaf, pa r Aba, à Rhino-Camp, 
près Nimoulé. C'est moins fat igant, mais c'est un 
détour de 480 km. A Nimoulé, on re t rouve le Nil 
et le s taemer qui n 'a plus pu descendre à Redjaf 
que celui de Redjaf monte r à Nimoulé, vu les ra
pides. Ensui te on at te int , pa r auto et voie ferrée, 
le lac Victoria qui est t raversé , puis quit té à 
Mouanza ,pour la voie de t e r re et l 'auto jusqu'à 
Tabora où le chemin de fer r eprend jusqu 'au lac 
Tanganika . Celui-ci franchi, c'est encore le t ra in 
et le s teamer sur le Haut-Congo, jusqu'à Bouka-
ma, d'où la voie ferrée reprend sans in te r rup t ion , 
jusqu'à Capetown. 

Une brochure tenta t r ice , éditée pa r les Chemins 
de fer sud-africains, compte quarante-cinq jours 
de trajet . Elle dore la pilule, certains services 
n 'é tant qu 'hebdomadai res ou bi-mensuels, les 
autos, de Tabora à Mouanga, ne circulant que de 
juin à novembre , enfin, les re tards plus que pro
bables, faisant manquer la correspondance. . . et le 
reste. 

Toujours d 'après la dite b rochure , les frais de 
t ranspor t seuls sont de 3000 fr., ceux d 'ent re t ien 
de 15 à 25 fr. par jour ; un surplus de 1500 à 
2000 fr. doit ê t re nécessaire pour ne pas rester 
« en carafe ». Sans compter les frais de re tour 
pour ceux qui n ' en tenden t pas rester au Cap ou 
au Caire. — J. d. T. 

Abonnement de fin d'année 
et de période électorale 

A partir d'aujourd'hui, jusqu'au 31 décembre, 
nous faisons aux nouveaux abonnés le service du 
Confédéré pour le montant de 

un franc 

L'abonnement est payable de suite au compte de 
chèques II c 58. Inscrire sur le bulletin de ver
sement l'adresse exacte, servant de commande 
d'abonnement. 

UAdministration du « Confédéré ». 

En lail de uiolons 
mandolines, etc., on s'adres
se de préférence à celui qui 
est capable de les accorder 
et de jouer ; mes instru
ments et accessoires pro
viennent des meilleures fa
briques de lutherie. Sans 

concurrence. 

M. FESSLER 
Martigny-Ville 

A vendre à Bex 

Bâtiment 
2 logements, grange et écurie, 
dépendances, bien situé, avec 
5-6 poses de terrain à volonté. 
S'adresser à Jean Blatti, à Bex, 

En lail de disques 
a aiguilles ou à saphirs sans 
concurrence. Depuis l'Expo 
sition de Sierre, s u c c è s 
fantast ique, nombreux 
envois à choix journalier 
dans toutela Suisse romande 

M. F E S S L E R 
Martlgny-VUle 

Smeldur 
Tr iomphe par tout 

M. Fessier 
Dépôt g é n é r i l 

Martigny-Vil le 

Vins 
rouges el blancs 
Jules Darbellau 

martlgny-Bourg 
Tél. 13 

Importation directe 
Livraisons soignées 

ESCARfiOTS 
J e suis acheteur , paie
ment comptant . Fa i re of
fres avec prix sous V 15013 
L. à Publici tas , Lausanne , 



BANQUE POPULAIRE 
DE mARTienv s. A. 

Dépôts a terme 
à 3 et 5 ans 

Comptes Courants 
Caisse d'Epargne 
Prêts sur billets 

Ouverture de Crédits 
CHANGE 

Nous trai tons toutes opérat ions de Banque 
aux meil leures condit ions. 

UEfITE DE MOBILIER D'HOTEL 
La vente du mobilier du Grand Hôtel 

de l'Aiglon, au Bouveret continue cette se
maine jusqu'à liquidation complète. 

Une vente aux enchères publiques sera 
annoncée ultérieurement. 

Pianos et Harmoniums 
P i a n o s Pleyel, Becshtein, Lipp, Burger et Jacobi, Schmidt 
Flohr. - H a r m o n i u m s Lindnolm de un à.6 jeux, pour cham
bre et chapelle. - Vente au comptant et à terme, location, échan-
Se réparations, accordage. « H. H a l l e n b a r t e r , S lon e t 

l a r t l g n y - V U l e (Place Centrale). 

le Rêve 
La marque en vogue. De construction 
soignée, solide et élégante. 
Brûlant tous combustibles 
A la portée de toutes les bourses. Vous 
pouvez posséder ce superbe potager pr 
ménage de 2 à 8 personnes pour la mo
dique somme de fr. 195 au comptant, 
barre devant, sans robinet - (franco) 

A la Bonne ménagère, E. Constantin 
Téléphone 307 S i o n Rue des Remparts 

Représentant exclusif pom le Centre et le Haut-Valais 

C'est toujours àia 

Boucherie Chevaline, mariigny-Uiiie 
T é l é p h o n e 278 

que vous serez le mieux servi pour vos 
Boucheries d'automne 
Viande désossée 
Quartiers 
Lard gras frais 
Boyaux 
P r i x au dessous de la con

cur rence mais 
QUALITÉ S u p é r i e u r e 

Expédition soignée, demandez prix courant. 
Se recommande: A. B é e r l . 

Abonnez vous au „CONrÉD£R£ M 

Chaque poêle est 
un inextinguible 

grâce aux fjbriquettes „ U n i o n " , car elles 
ma in t i ennen t très économiquement le feu 
pendan t la nuit . Le ra l lumage est suppr imé . 
C'est le chauffage le meil leur marché , le plus 
commode et le plus p ropre . Mode d 'emploi 
g ra tu i t chez les marchands de combust ibles . 

LA SUISSE 
FONDée EN 1 0 5 0 

A S S U R A N C E S 
VIE-RENTES-ACCIDENTS 
RUE DE LA PAIX 6-LAUSANNE 

Albert R O U L E T , Agent généra l , Sion. 
Adr ien D A R B E L L A Y , agent , Mar t igny . 

Rosiers 
Plantes grimpantes 
Plantes d'ornement 
Th. D1RREN d Fils Horfignu 

Conifères, très belle 
qualitéàdes prix sans 

concurrence 

P é p l n l é r l s t e s -
D é e o r a t e n r s 

D o m a i n e d e s I l e s T é l é p h o n e 17 
Grand choix d'arbres fruitiers, 250.000 sujets spéciaux et garan

tis pour le Valais. 

f~ ~~\ 

F a b r i q u e d ' E t a l a g e s 
vitrines, cuivrerie et Accessoires 

pour tous commerces 

Bury & Babel, Genève 
3, Rue de Rive — Tél. Stand 39,60 

COURTIER EN PUBLICITE 
actif el sérieux, sérail engagé par importante 
maison suisse de Publicité, ayant plusieurs Jour-
neaux en régie dans le Valais. — Fixe el com
missions, Frais de voyages, etc. La préférence 
sera donnée à personne active el ayant quelques 
connaissances de la branche. Place stable. Faire 
offres avec curiculum vilea, à Case Postale No 
2215, Monlreux. 

La Fabrique de Bagnes Hure 

Fourneaux 
chauffâmes; à reieclricite, au t bols et au charbon 

H o n t h e y i M. Oct. iDonnet, Fers 
Slon ' i J. M. Sauthier.'Fers 
Martigny i Adrien Saudan.'Rue de l'Eglise 

. Veutbey, Fers 
S l e r r e i Hruchez Josepb, négt, Villa 

La Bonne Chaussure à bon marché 
Soul. de travail, bien ferrés doubles semelles 40-47 17.80 
Soûl, militaires, peau cirée, sans coût, haute tige 40 47 19.80 
Soul. milit. ordon. empeigne, bon ferrage 40-47 23 50 
Soul. militaires, bien ferrés, sans coût. p. garçons, 36-39 16.80 
Bottines Derby, Box, lai. mi-haut p. dames 36-42 18.50 
Bott. Derby, peau cirée p. dames 36-42 15.50 
Bott. Derby Box, noir, p. Messieurs, p. dimanche 40-47 17 50 
Bottines p. Garçons et Fillettes, peau cirée 27-29 10. -
bonne qualité, sans dons 30-35 11.— 

Expédition franco contre remboursement Echange libre 
Demandez notre catalogue Illustré Gratis 

Expédi t ions d e C h a u s s u r e s - J . KUHTH, G e n è v e 
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Ristournes aux assurés 
plus de 85 Millions de francs 

Depuis sa fondation 
not re Société p u r e m e n t mutuel le a r i s tourné 

cette somme à ses assurés , d'où 
une d iminut ion sensible du coût de leurs assurances . 

Société suisse d'Assurances générales 
sur la vie humaine, à Zurich 

Société mutuelle Fondée en 1857 

Agence gécéraie: C h a r l e s D a l b e r , Rue du Lion d 'Or 2, L a u s a n n e 

Agent général du Valais : G e o r g e s B r o c e a r d , M a r t i g n y 

Booncnnnnn nnDnnQQDDa'DDDnBnEraaQM 

Dr-Dâierlaz 
11 :SION mm-

afi r e p r i s 
ses consultations 

Plus de 
10.000 
pièces 

en usage. 

Ateliers de construction 

B U C H E R G U Y E R 
tlwatrweriinqen-iuhcti Voyageur-représentant : 

J. Chappnls-Rey, Chemin de 
Mornex 17, Lausanne 

BEAU LAID 
bien mélangé, quelques 
centaines de kilos a li
quider à 3.50 fr. le kg. 
Envois franco depuis 5 
kg., contre rembourse
ment. Peut être livré en 

stock. 

Boucherie Router, Ben 
Vaud 

BRIGUE 
capital Actions Fr. 1.090.000.-

F o n d s de r é s e r v e Fr* 1 9 2 , 1 2 5 . — 
Compte de chèques postaux : Il c 253 Bureau de Sion 

La Banque se charge de toutes opérations de Banque et de 
Change aux meilleures conditions s 

P r ê t s s n r b i l l e t s 
P r ê t s h y p o t h é c a i r e s e t c o m m u n a u x 

O u v e r t u r e s d e C r é d i t s en comptes-courants garan
tis par hypothèques, nantissements de valeurs ou 

cautionnements. 
Achat e t v e n t e d e t i tres 

Paiements outre-mer. Travelers Chèques. 
Taux actuels des dépôts : 

E n comptes-courants de 
En comptes de dé
pôts suivant durée : 
Sur carnets d'épargne, avec 
autorisation de l'Etat et garantie 
spéciale 

Cont re obligations à : 

3*3 /•.'/« 
A * 5 % 
4 y4 7 

% 

o 

La Banque délivre des tirelires à domicile contre un 
premier dépôt de 5 fr. 

Location de cassettes dans la chambre.torte 

Huile de foie de morue 1° 
Miel garan t i pur , hui le de noix 3.50 fr. 

120 1. Kirsch du pays 5 fr. 

Droguerie MARCLAY, nonUieu 
Timbres caoutchouc. Imprimerie Commerciale, Martigny 

A VENDRE une 

vache 
bonne laitière, race d'Hérens 
primée, portante pour la ire 
quinzaine novembre. S'adresser 
à Dondainaz Emile, Char-rat. 

Fromager 
e h e r e h e p l a c e pour hiver 
dans laiterie. Prix raisonnable. 
S'adresser au Confédéré. 

Les soupes à l'avoine et les 
porridges préparés avec les ex
cellents flocons d'avoine 

sont savoureuses et très appré
ciées. En vente partout au prix 
de 85 cts. le paquet. Fabricant : 
Malterie Villmergen. 

PERDU 
une montre aroent » 
de la gare, Martigny. La rappor 
ter contre récompense au Confé
déré. 

A VENDRE 
faute d'emploi 

machine à coudre 
He'vétia à main, neuve. Prix à 
convenir. S'adr. au Confédéré. 

Grand choix de 

Bijouterie 
or, argent et doublé 

alliances or 
(gravure gratuite) 

Henri moret, martigny 
Avenue de la Gare 

A vendre 
à proximité de la Ville de Sion 

ferme 
comprenant maison d'habita
tion, grange, écurie, ainsi que 
5000 m2 de jardins, prés, vergers 
Facilités de paiement. 

S'adresser à Cypr l en Va» 
r o u e , agent d'affaires à Sion, 
Tél. 4.68 

A la même adresse, a l o u e r 
n i i ' f p c convenant pour bu-
| IH»l»t ia reaux et plusieurs 

appartements 

Uiolons, mandolines 
Guitares, Violoncelles, Cordes et 
tous accessoires. Accordéons, 
Tambours, Clatinettes, Gramo-
phones el disques. II. Hallenbar
ter, Sion, Martigny-Ville (Place 
Centrale). 

UnMOBILIEIi 
Fr. 490.— 

M e u b l e s n e u f s g a r a n t i s 
1 lit Louis XV, sommier, 

matelas et coin (crin et 
laine, coutil damassé), 

1 table de nuit assortie, 
1 armoire 2 portes ou 1 

commode 4 tiroirs, 
1 lavabo, marbre et glace, 
1 divan, tissu fantaisie, 
1 tapis de table assorti, 
1 table de chambre, pieds 

tournés, 
1 table de cuisine, 2 chai

ses, 2 tabourets. 
ON DETAILLE 

F . E v e i r - c i 
5, rue des Deux-Marchés, 5 

(près Place Riponne) 
Tél. 26,163 — LAUSANNE 
Sur rendez-vous, on peut 

visiter le dimanche. 

imprimes sflrflsr 
primerie Commerciale, Martigny 

OanaueTissières fiis&G1 

Martigny 

N o u s p a y o n s a c t u e l l e m e n t : 

Dépôts à terme 3 à 5 ans
 K 0I 

Caisse d'Epargne™:"*-«- M I 
r 3 rantie entii 

renient par dépôt de titres suisses) 

Comptes courants à vue S \ % 

Comptes courants 33 |a-43 |a° |o 
(BLOQUÉS ou à PRÉAVIS.selon durée et montants; 

C H A N G E S 
et t o u t e s Opérat ions de Banque 

Déposez vos fonds et faites vos affai
res dans les banques valaisannes. 

Pianos Instruments 
Gramophones 

Neufs et O c c a s i o n s 
Marques suisses et é t rangères 

Représentant des P I A N O S „ B E C H S T E I N " 
Accords — Location 

Grand c h o i x de d i s q u e s depu i s 2 f r. 50 

L Drabsch, monta 
Tél. 186 - En /ace de l'Eglise Catholique 

Demain! 
Combien s 'assureraient 
au jourd 'hui encore s'ils 
savaient ce que demain 
leur réserve ! 
Assurez-vous avant 
votre accident. 

La fflifuelle Vaudoise 
LAUSANNE 

Agent; Th. LONG. Bex (Téléphone 20) 

LAJfALAISANNE 
La n o u v e l l e e l g a r e t t e 
à 30 et . l e s 20 p l è e e s . 

Demandez-la dans tous les bons magasins et cafés 

T o u t e n é t a n t b o n 
m a r c h é c ' e s t u n e t r è s 
bonne cigarette lïlaryiand. 

Un produit Vonder Muhll qui 
fera honneur à son nom. - -

J 

GrandeUeniedfhres Fruitiers 
250.000 sujets liante et basse tige, toutes variétés recommandées 
pour le Valais. Vendues avec garantie. — Prix absolument sans 

concurrence, prix spéciaux par grosse quantité 
Pépiniéris tes spécialistes 

Th. Dirren & Fils, Domaine des Iles, martigny 
Téléphone 17, uernayaz 

Demandez le grand choix de rosiers et plantes d'ornement 
Prix-courant à disposition 

i e BRUTTIN & C 
BANQUE 

Sion Monthey 

Dépôts 
en compte 

courant sur 

carnets et 

sur obligations aux m e i l l e u r e s c o n d l t l n o s 

Escompte Change 
Toutes opérations de banque 

Commandez tous vos 
i M P R I ; M E;S 

à l'Imprimerie Commerciale 
Martigny 

Exécution soignée 




